
Portraits
de Ricochet

À 62 ans, Colleen porte les traces d’un parcours
marqué par la dépendance, le deuil et la rue. 
Pourtant, elle avance avec résilience, foi et dignité.
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COLLEEN WILSON – 62 ans

Avant la chute
Colleen Wilson, 62 ans, est originaire de
Montréal et fière de ses racines irlandaises et
chrétiennes. Au premier regard, son sourire
chaleureux et son regard franc racontent une
histoire de résilience et de transformation.
Pourtant, derrière ce sourire se cache un
parcours marqué par des épreuves, mais aussi
par une force exceptionnelle.

Le basculement
« J’avais une vie normale avant la drogue. Je
n’aimais même pas l’alcool ou les gens qui
consommaient à côté de moi », confie-t-elle.
Mais à 43 ans, tout a basculé. Le départ de sa fille
et de son premier petit-fils de la maison a créé
un vide immense. Désemparée, Colleen a entamé
une relation toxique avec un homme qui la
voulait « bad girl ». Peu à peu, elle a plongé dans
la spirale de la toxicomanie, consommant du
crack et volant pour financer sa dépendance.
Une période sombre qui l’a menée en prison,
puis en centre de désintoxication.

Le point de rupture
« J’ai été clean pendant huit ans, à prendre des
drogues à l’occasion, jusqu’à ce que tout
s’effondre en 2021 », raconte-t-elle. Cette année-
là, elle a vécu deux chocs : le déménagement de
son fils avec ses jumeaux et la découverte du
corps sans vie de sa mère, décédée seule depuis
12 jours. « J’étais hantée par des visions de morts
partout. Ces traumatismes ont amplifié ma
consommation. Je dépensais jusqu’à 1 500 $ par
jour », se souvient-elle.

Une histoire de résilience et de force

Le tournant
Malgré tout, Colleen n’a jamais perdu espoir. En
juin 2024, le jour de l’anniversaire de sa fille, elle
a eu un éveil spirituel qui a changé sa vie. « Je me
suis réveillée submergée par la présence de Dieu.
Depuis ce jour, je n’ai plus jamais ressenti le
besoin de consommer. » Aujourd’hui, sa foi et sa
sobriété sont ses priorités.

L’arrivée chez Ricochet
Ricochet est entré dans sa vie à un moment
critique. « J’avais besoin d’un endroit sûr, loin des
drogues et proche de ma fille. Quand je suis
arrivée, j’étais stupéfaite. Ce lieu était beau,
accueillant et les intervenants étaient
extraordinaires. Ils m’ont traitée comme une
humaine, pas comme une toxicomane »,
explique-t-elle avec émotion.

Le respect et la dignité
Ce qui l’a le plus marquée, c’est le respect et la
compassion des intervenants. « Ici, je ne suis pas
juste un numéro. On m’appelle par mon nom, on
écoute mon histoire et on me traite avec dignité.



Et maintenant
Malgré les obstacles, Colleen garde des rêves
plein la tête. Elle souhaite publier un livre sur sa
vie pour inspirer les autres et même acheter un
hôtel pour aider les bénéficiaires de Ricochet.
Son parcours, bien qu’éprouvant, est une
véritable leçon de courage et de persévérance.

Son message
Avec des projets comme « Portraits de Ricochet »,
Colleen espère que ses mots toucheront des
cœurs et provoqueront une prise de conscience
collective.

Reprendre le contrôle de sa vie
Après beaucoup de travail, notamment sur elle-
même, Colleen a retrouvé sa dignité et a réalisé
qu’elle compte. Son histoire est une preuve
vivante que, même dans les moments les plus
sombres, il est toujours possible de rebondir
pour retrouver la lumière.

« La vie dans la rue, ce n’est pas un choix, mais
une conséquence de traumatismes et de
problèmes de santé mentale. On a tous besoin
d’un coup de main et de respect. »

Ça m’a redonné une voix et une raison de croire
en moi », partage Colleen. Ricochet lui a offert
plus qu’un toit : une famille.


